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New- iork, 
femme du non: 
bitant dans un' 
105, 2e avenue 
en se précipitai 
maison dans 1 
coupé la gorge 

Cette îufoiti 
après avoir pe 
fortune, est to 
dit-on, actuelle 
laissé une let 
avait été imposi 
occupation hon 
New-York, et 
tuer que de se I

Paris, 23 jam 
mis la ville de 1 
lieu dans la call 
chiste a pénétre 
dant l’office, s’es 
maître-autel et 
délabres qu'il a 
a piétiné sur ï^’e 
sacrement et a c 
le tabernacle. 
Les dégâts sont 

francs.
En sortant de 

avoir accompli s 
- nommé Méru, oi 

Tours,a renconl; 
a dit :

— Allez donc i 
l’ai mis dans un 

Ce misérable 
femme pieuse et 
gratuitement chi 
ecoles chrétienn 

C’est un anarcl 
a ôté immédiate!

Lee emécatlo

Nouvelle Orléa 
nègres, les frères 
Dent, ont ôte pen 
de la prison, de C 
pour avoir assass 
juillet dernier, ui 
qu’ils avaient atti 
buscade.
Les deux condar 

ve d’une grande 
dernier moment ; 
Isaiah, apiès s’êt 
môme sur la trap] 
ques mots à ses ai 
lant d’être toujou 
ens et de ne pas fj 
11 a ajouté que 
était juste et qu’il 
nition po 

Charles a pris e 
le, approuvant tou 
avait dit, mais aju 
moins coupable qi 
vait pas tiré sur 
mais avait simplet 
du crime. Quant 
dérobée sous ie ira 
eu a peine quelqui 
est mort au bout d 
tandis que Charles 
débattu, et ce u'etl 
douze minutes que 
de battre.

—A St'John (L 
pendu un autre nt 
James Holcombe, < 
pour avoir tuè une 
Daus la mating, I 
conveitiau calhol 
reçu le baptême, 
rageusement au su 
protestant de sou ii 
mort sans souffrant

ur le ma
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ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

SflOlfMX ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous'les PRIX, chez -----------

HARKIS & CAMPBELL

Cette ancienne eu nonorable maison de meubles, d'Ottawa 
est connue par le boa marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 Pour Cent de Reduction jor tool Achat Argent Goaiptaul

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O'Connor et Queen. (Près de la rue Sparks)

Manufacture de Voitures
ROYALE

KM

v;Sj S. LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

^ ^ouji^d6*iironMnIormer le public que noua avons fait ’aoquislti
Sulkeya, "etc Etant arrivant de Ch'cago et des autres villes amérlc-ti 
de grandes connaissances dans not état, nous gommes en mesure de garantir 
faction. Nos ouvriers sont tous des nies habiles et travaillent sous notre di 
matériaux employés -ont a est les meilleurs que Von puisse se procurer et nos prix 

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qus noui 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

poste d’affaires • 
Voitures Légère», 

s avons puit-6 
ent ère satis

s mettoiie

nés nous

56 RUE DALI • - 19 ET 21 RUE STEWART

Solution É’Antipyrine
TROUETTEde

CONTRE
Migraines, Maux de Têt' Névralgie* 

Col igné*. Asthme, Emphysème. Ooutte 
lllinmalisme, Sciai igue et DOULEURS en général.

Avoir soin d’etiger l'ANTIF Y It IXE de TItOlETTE
Vont, en Ores à F„ria, B. MAZIEr,, Pharm'», 291, toal1 VolUlre

Depositaire à Ottawa : d» f. x. valade.
A Québec : D' Ed. MORIN A C*. A Montréal : LAVIOL

KT DANS TOUTES LUS PRINCIPALES PHARMACIES
ETTE A NELSON

l>é< i» on J dieaire coucernoi.l 
le-* journaux

Article 1. Toute personn^ qui retire rég-t 
lièrement uu journal du bureau ee poeto1 

de jonvna* 
d’un aut'c

VINAIGRES
elle aitVIKAIGRERIE DE KINGSTON.

A.. HA-AJ2: Sc CŒffl
MA NUFACTUR1KKS;

est repensa 
Article 2. 

journal est 
qu’elle doit

scritou non, que 
nom ou/à celui 
paiement

esse a son 
nsable du

te personne qui 
de payer tous le 

ment,
l'éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas Tabou 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du bureau 
de poste 

Article

renvoie va 
es arrrèages 

autrement
||.,V

?ïi««e Via* Blaucp. < ldre, Malte et 
.VINAIGRES

Garantis Purs sous tous les Rapports,
.EN VENTE A OTTAWA;

Par tons le* IPiinrlpnnx Epiciers. 3. Tout abonné peut être pour 
pour abonnement dans le district ou le 

journal est publié, lors même qu’il demeu 
ferait à des centaines de lieues de cet endroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau <ie 

de changer de résidence et d 
à l’an

ponMn^Figure, les Mains, la Peau et

Crème de Miel
et d’Amende de Hinds, Gelée 

le Concombres et des Ruses de Moloderma. 
ent comp 
3 de toile:

ser accumuler 
adi

Z journaux
titue une présomption et 
i facie d'intention ae raude

cesse, cons
Un assoriim> et et nouveau des ar- 

11 ci-dessus ve
nant d’ôtre reçu,

preuve prtma

TElKURbRIK CENTRAL!!
R, A, MCCORMICK 604 RUE SUSSEX

en face de la rue York. Habits d'hommes cl 
de femmes, nettoyés, teints réparée et ren ie 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyée 
or. teints à la perfection. Plumes d'autru
ches teintes selon l'espèce prod ite, net
toyées et frisées.

BUANDERIE
Oa ne se sert d’aucun procédé chimique, 
i se fie à l’habileté de notre main-d'œuvre, 

isfaction garantie On va chercher et 
ou délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et lea poignets 2 cents

R. o-A<3-i>roi<r, crop.
604 rue SUSSEX devant la rue York. 

^>P, S. Succursale, an No 160, rus Main

CHIMISTE ET.DROOUISTB

75--RUE SPA»KS-75
Prescription pour médecine et familles 

préparées avec soin 
Communication téléphonique 1-2-8

On
SatETABLISSEMENT DE TAILLEUR

Habillements de messieurs faits et répa
rés. Satisfaction garantie.

A. DAOU8T, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

chacun.

'an 9 la

Le plus Brand AssortimentUMPAtiKIE D'ASSURANCE
— DU CANADA —

, ------DK-----

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents. ~ 

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres.

Une visite est sollicitée.

“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1864

B :p-ac Principal : Edifice 
gnie d vsurance “ CITlZt N», 
rue St. Jacques, Mo tréil.

i.”œsr
DIRECTEURS :

d, J. J. ri Abbv", S u .teur, Président 
Andrew Allan, I. r., Viuo-Pr.-s d-nt. 

Robert AMeram. I r | Anfmr Pr-voM.Ecr 
Alp De N M. P I .1 O ravel, Eer. 

Bei.

G. K. Hart, gérant génère-’

jar
H. Mvnlagu Allan 

William omilh, s- c-trés.

CAPITAL SOUGHIT - $1009,800/
Dépô |au gouvernement fédéral 122,840.1 
U, W SEGUIN,

Sous ag nt.
2/ RUB SPARKS, OTTAWA.;

Bijoutiers enfgros'et en détail

98 Rue(Rideau| 98EDWARDS KING 
Agenqde ville.

a. a a. McMillan.

-T
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:
il
■ autres incident* 1e l’audiençe.quand 

elle fut interrompue soudain par un 
cri de Binette.

— Etourdie que je s .is! fit e lle* 
ci...Et le principal que j’oublie, la 
cause pour laqu-lle je sqis acc u*

Ecurie de Louagel’avons dit était à la fenêtre, guet- 
pere ou Bliiet’.e, mais sur

tout Bluette, cherchant à deviner 
.lans les allées et venues de^la fo île 
dans les conversations dont quel
ques mots parvenaient jusqu’à elle 
ce qui s’etait passé dans la journée, 
si l’audience était finie, le jugement 
rendu, car elle ne savait rien en
core, rien.-Louise, qu’elle avait 
voyée «ji-ux ou tiois fois cherche 
de» nouvelles,
avtc des renseignemsnts si bizares, 
si contradictoires, qu’ils n’avai.nt 
servi qu’à la dérouter.

Elle attendait donc, avec une im
patience, une anxiété que l’on devi
na, le cœur haletant, sevré à se bri
ser' car c’était l’avenir, le bonheur, 
l’honneur de oe-iii qu’elle aimait 
p’us qu’elle même, son propre bon
heur, à elle, qui allaient se décider 
dans les quelques heures do e s 
journées longues comme des sié 
clés l

La malheureuse jeune fille n’i- 
i gnorait pas, en * tl'-l, que si M. de 
| Gordo u au était coud «mué elle n ; 
pou r rai I as lutter plus longl mps 

■ ! contre l’obstination de son père 
! Elle n’aurait plus de raison à don 

- ^ - -—===== ! lier. Edgar couda -mé, r.-co nui
TTinTT I T ,T iTiTPOTsT coupable, elle ne pourr it plus ac-

,________ T------ ------------------------ --------- cuser, même mentalement, l’homme
qu’on voulait lut donner pourTjK DIÎ X M E époux.IjIj 1 FIWIaUIj i glie ferait-elle ? quelle', armes au
ra t-tlle pour s-i d"fr.-ml:'ii e icore T 
E le pouria t bien, il est vrai, dit e 
qu’elle ne ve liait pas se marier,
entré dans uu couvent, mou fi r........

Mais aurait--lie le cou age d'em
poisonner par de telle douleurs les 
derniers jours de son péie qui l’a
vait élevée avec tant de tendresse 
et de soin, de sou père qui l’aimait 
tant et qu’elle aimait tant elle- 
même?

P.iis pourra Velle laisser suppos r 
à tous qu’elle restait fidèle à un 
homme llétr , condamne, qu’elle se 
sacrifiait à sa mémoire?

L’HOTEL • CUSHINGTHE tant son
i

DE PREMIÈRE CLASSE

—Quoi donc?
—La lettre.
—! a lettre?
— Votre lettre...Meriadeck la lui

NECAL dé-M. JOSEPH SE
sire annoncer au jwulic, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 
tous genres pour son écurie de loua 
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

était r-* venue a remise.
—Ma lettre?
—Votre lettre. D.nslacour de 

la prison, pendant qu'on transférait 
M. de Gordouan de la salle d'audi
ence dans sa celluie.

Ariane avait fait un rnouv. ment

PENSION DE CHEVAUX
M. SENEGAL désire aussi an

noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sen4- 
cal lui-même.

—Il a ma lettre!
—Il i’a manemoiselle; il doit mê 

me l’avoir lue à l’heure qu’il est
—Béni soit Dieu! il saura du 

moins que. moi.je ne l'accuse pas,je 
nu le condamne pas. Peu Vôtre celte 
pensse lut aidenvVelle à s ipporier 
les épreuves qui l'att- ndent encore.

Et Mlle de Mi Langes, saisissait 
cha eureusement la main de Binet
te, la pressa à plusieurs reprises.

—Jamais, jamais, s’écria-Velle j>- 
ne m’acquitterai envers vous, won 
enfant!

—Que mademoiselle de songe 
donc pas à cela.

J’y penserai toujours, au contrai
re, Et si jamais, à voire tour, vous 
vous, trouviez dans la tristesse 
dans la piine, venez à moi. Vous 

de plus sûre amie, de 
plus tendre: de plus dévoué \

Blue te s’essuyait les yeux.
Oh! Mademoiselle, Mademoiselle!

Ile, ne trouvant pas

OIL
JOSEPH SENEGAL,œ Coin des Bues York et Dalhousie, STATUTS DU CANADA

PUBLICATIONS OFFICIELLESEnsoignanb convenablement 
C corps, chacun peut jouir d'une 

bonne santé et atteindre une heureuc 
vieillesse. La plupart des maladies 
proviennent du sang, u’est donc le de
voir le plus sacré de chacun d'en sur
veiller le fonctionnement. A la suite 
de recherches consciencieuses et grâce 
à une longue expérience nous avons 
réussi a composer des remèdes propres 
à purifier et à fortifier le sang d'une 
manière sûre, prompte, à l'abri de tou 

uites fâcheuses et à conserver à la 
dation sa marche régulière. N

reconnue comme 
uée à plu-

is toujours 
irtaines

Li'S Statut? el autres Publications du 
Gouvernement du Ca mda tout en vente à 
ce bureau Aussi des Actes - épurés. Liste 

demande.
actuellement pré's. Prix 

, $5 00.
B CHAMBERLIN, 

Imprimeur de la Reine 
et Contrôleur de !a Papeterie 

Dépt des Impi est-ions Pub iques 
ei de a Papeterie.

Ottawa, 16 Nov. 1889

de deux v°lume

x envoyé 
utsX «visés

DES-
n aurez pas

CHARTRONS
méthode curative e 
excellente et a été

13in.
*di«murmura 

d’autres expressions pour dire ce 
qu’elle r ssvntait.

Vous me le

tmgPAR-
sieurs reprises par des r 
nordiques. Nous 
avec succè 
malm lies provenant du sang corrompu, 
les tristes suites d'habitudes secrètes, 

ts de faiblesse, les ma- 
peau, les plaies même les 

plus invétérées, les dartres, la chute de 
cheveux, la goutte et les rhumatismes, 
ainsi (pie toutes les maladies de femme. 
Par notre méthode spéciale nous élimi
nons sans difficultés le ver solitaire, 
même chez les enfants, dans l'espace 
d’ude heure. A l'aide de nos banda
ges, confectionnés d'après les procédés 
les plus nouveaux, et grâce à un traite
ment topique les personnes affectées de 
hernies arrivet 
mais assurée. Nous acceptons toute 
lettre confidentielle contenant la des
cription détaillée de la maladie et ac 
compagnie d’un timbre d’affranchisse 
mont pour la réponse.

Officin “Hygiea” à Hambourg I 
(Allemagne.)

Aux Pel bei tt au public e?, GénéraiJULES DE GASTYNE traiton 
s (sans mercure) cepromettez,

faut, vous me le jurez?
De grand cœur, Mademoiselle.
Si vous avez besoin d’une dot 

pour épouser celui que vous ai-

TapisEsries, Peintures Huiles, etc.
gi-ttiHle* vllreè de ehaewls 
(Plate tilawij

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND.

JOHN SHEPHERD 
237, Kue ltldeau, Ottawa

DEUXIÈME I’AUTISj tire les étaîi" Di
li; PROCES 

( Suite )

Je none lee

t Munadeck ? Oh! nous avons le 
temps de penser à cela D'abord M - 
nadtck n’a jamais compte qu’eu 
m’epousaul il épousait un dot El 1 
ferait tellement sur,.ris de savoir | 
j‘. n ai une qu‘.l serait <• ipablejîjde 
ru il oncer il moi. Puis, pour qu-je 
pense a en faire mon mari il faut 
que je l’aime-

— Vous ne l'aimez p .s fi'. Ariane 
surprise.

— Pas encore......  Ga viendra, je
c ois qu • <; t viendra, car c’* st un 
bon g in; m mais enfin ce n’est pas 
encore venu.

A ch moment les deex jeunes 
fill, s furent iuleromoues par uu 
heurt léger a la chambre.

(.4 continuer)

Elle pens i«t encore, el surtout’ 
Dans ce qui s’étail passé à la Cour aux sou if rances ü Edgar, et en les 

d'assises, les partisans de M. de Cor* comparant aux siennes, tout sou 
douan rouvaienV en effet, trouver <œur saignait, 
dt-s arguments en leur favour, corn- qviles étaient ses pensées, à celtl 
me aussi ses adversaires et les^ dé-: p.n5lrt. £on elle suiva.l, comnv 
bats loin d'apporter, des lumières I dans un cauchemar, mco iscieute 
dans cette ténébreuse affair--, avaf presque’-lea imprescous de la finie 

l’obscurité lluiiquise mouvaii au-de-sous d’elle.
i Q iand elle vit B u- île déboucher 
de son pieds lu. te sur les allée», 
au détour de la Comédie • lie ne fut 
pas maîtresse Je sou premier mou
vement.

Elle traversa i’appartement’ d s* 
eendit quatie à quatre le grand es
calier de .’hotel, et elle ar iva dans 
le vestibule au moment où la j m ne 
fille allait demander au coucieige 
si Mlle de Millanges était a l’hotel. 

C’est Ariane elle-même qui répoii-

.

rison lenteti ■ es maladies de toute nature, parti- 
!■ culièrement les affections nerveu
ses, l’épilepsie, les maux d'estomac, les 
bourdonnements d’oreilles, les osnlgies, 
la surdité, les mau xde tête, la migrai
ne, la chlorose et les paralysies sont 
infailliblement guéris par notre célèbre 

nelle. Pat
unes nous avons obtenu les 

eillenx dans (les cas 
lions pulmonaires, 

r en pleine con
ta détaillées des 

un timbre

eut épaissi encore 
l’enveloppait

Aux abords du palais, 
était lente à s'écouler et la plac-'éla t 
encombrée de monde, quand Méria- 
deck guidé par celte sorte d’instinct 
que donne l’amour aperçut Bluette 
an milieu d’un groupe.

Il courut à elle, et du plus loin 
qu’il peut se faire entendre, em
porté par l'enthousiasme de sa victoi
re, sans se préoccuper des gens qui 
se trouvaient l i, il lui tendit la joue 
et lui cri :

Vous pouvez vo is exécuter. Ma* 
demois lie; vous pouvez y aller de 
baiser que vous m’avez prom s.

La jeune modiste devint ronge 
mais en même

la foule

V méthode ration 
quatre
succès les plus merv 

et d’aflec

une cure de

d'asthme 
Prière de i
fiance les descriptioi 
maladies en y adjoignant 
d'affranchissement pour la r<
Officin “HYGIEA" à Hambourg I

A NOS ABONNES nous adresse!

spéciale a paru dans nos co- 
.nés pendant quelque temps, annonçant 

nous avions fait des arrangements spé- 
ux. aveu la Compagnie du Dr B. J. KEN- 

f,ALL, Knosburg Falls vt. éditeur d’un 
Traité ” sur les maladies du cheval. Cette 
tnonce donnait à nos abonnés privilège de 
cevoir gratuitement un exemplaire de ce 
Traité ' d'un grand mérite. Ces arran

gements ont été renouvelés avec la t 
gaie, pour d’ici à un temps limité. Ne man 
que/, donc pas la chance do vous procurer 

immédiatement. Pour les ama- 
•vaux ee “ Traité ’ est imlispen- 

des maladies de ce noble animal y sont 
ti ailées d’une manière bien simple. La ven
te remarquablement rapide de eet ouvrage, 
aux Etats-Unis et en Canads, en a fait une 
des premières autorités du genre dans le 

iule entier. En faisant application 
“ Traté". Placez un timbre de 
2 contins dans votre lettre et vous 

ce “ Traité ” gratuitement.
10 Nov. 13 ins.

Une annonce

e.)
di»:

— Oui, oui, Mademoislle.. 
tez. diVelle, je vous ait nds.

Elle s’élança dans l’oscalier, et 
Bluette g impa derrière elle, lai- 
saillie portier stupéfait, bouchi

..Mon' m m n bijouï resi Un asa^itiment complet aux plus bas 
prix. Chaque article est garanti t-1 qu’on 

présent ! sinon l’arg -nt vous a ra remis 
Reparations de montre» avec s^in nt .lans 
les règles de l'art chez H XORRZ 
No.30 rue Rideau, près du nont denSapeurt

comme une c -ri<e, 
temps r lie eut uu trassa.llemenl de 
joie.

I....
Qu’est ce que cela signifiait?
Le b. ave henune paraissait bles

sé dans son importance, el il se pro 
mit d'éclaircir ce mystère, à la pro- 
m 1ère occasion, avtc Mile Lo lise.

Il se demanda même s’il m* devait, 
pas rendre compte à M. de M ’.lan
ges , à son maître, de ce qui venait 
de s) passer. Mai» après tout, en 
réfléchissant bien, Mademoiselle 
pouvait a:tendre sa modiste, et o i 
ruait de lui; il compromettrait inu- 
tilem-nt sa dignité. Tout compte 
fait, il ne diru.t rien.

Et il rentra lentement dans sa 
loge apiès avoii pris celte sage réso
lution.

Ariane avait emmené Bluette 
dans sa chambre. A cette heure, 
elle ne prenait plus de précaution. 
Elle ne songeait plus à donner le 
ch mge à sa femme-le chambre.

Elle avait tant de bâte d’etre ren
seignée !

Quand elle se. fut enfermée avec 
la jeun ; til e ille accabla celle-3i de 
questions rapides nu lui laissant pas 
le temps de raconter elle-même ce 
qu'elle savait ce qu’elle avait à dire. 

—Et l’audience?
—Finie, Mademoiselle.
—Et le jugement?
—Remis à demain.
—Et que dit-on?
—On a bon espoir........
—Tout le monde le dis til.
—Et M. de Gordouan/
—Vous l’avez vu?
— Comme je vous vois, Mademoi

selle... Ob! le beau jeune homme!
Il s’est bien de*

eet ouvrage
Elle se déroba an regard des 

gens qui l’entouraient el se précipita 
route confuse, au-devant de l’ou* 
vrier boulanger.

—Eli bien, lui dit elle, voulez 
vous vous taire! Q i’ust-ce que vous 

z? ht elle lui montra ie monde 
qui ricanait amour d’eux.
Méiiadeck fit un geste d’ind tlérence

Je m’eu moque bien! dit*il Je 
veux mon baiser; je l’ai gagné. Sa- 
prislil je me suis at-si z donné de 
mal Voilà deux heures que je me 
fais le pied de grue dans la cour de 
la priton, deux heures que je 
avec un gardien, qui n’a pas dévali 
eê le Saint-Esprit; tout pour

11 tendit la joue.
— Allons,cette récompense!
— Tout à l’heure: je vous l’ai pro

mise. vous Va lirez.
Elle l’entraîna à l’écart, dans une 

rue, et lui demanda ce qui s’était 
passé.

Maiiadeck raconta comment il 
avait pu approcher do M. Co*.douan 
lui glisser lui-même daus la main 
le papier.

— Et il l’a pris?
— Parbleu 1
— 11 a deviné d'où ça lui venait?
—Ah! ceh, je ne sais pas........

Nous n'avons pas pu 
bie. Los gendaimes Ventiainaieul...

Mais il a conservé ia lettre, el il a 
dû la lue à l’heure qu’il est.

Bln»-Ite battit des mains.
—Ah ! que mademoiselle va être 

contente.
Pour la troisième fois, Ménadeck 

tendit la joue .
La jeune fille lui donna vivement 

une légèie tape et s’éloigna en 
riant aux éclats, avec une légèreté 
et une vitesse de jeune gazelle.

Mériadeck, déconcerte, resta quel 
ques secondes à la même place, 
sans bien comprendre ce qui lut 
arrivait, puis il o'ôlauçi à sa pour- 
su. te en criant.

—Ah! friponne, je te rattraperai!
Mais Biuette était déjà loin.
Pourtant elle fut obligee de s’ar

rêter au premier détour de rue. 
Elle ne pouvait plus courir. Elle 
riait trop.

Ce pauvre Mériadeck! disait-elle.
Et, s e rappe ant la mme confuse, 

l’air interloqué du jeune homme, 
ses éclats de gaieté redoublaient. 
Ei.e se tenait les côtes et des larmes 
lui venaient aux yeux.

Elle se remit cependant, reprit 
son sérieux et se dirigea vers les 
allées de Touruy. Elle avait une 
mission à remplir. Ariane Fatten 
dait; Ariane à qui elle devait venir 
raconter les événements de la

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL‘de

La Route directe, entre l’Ouest et tous les 
poin's du Bas du St. Laurent, de la Baie 
cl s Chaleurs, province de Québec; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nouai nue le Nouveau-Brunswick. 
relle-Ecos?e, Vile du Prince Edouard, ’e 
Cap Breton, les i es de la Madeleine, 
Terr neuve*et St Pierre.

nt Montréal” 
iches exceptés) 

at ion de tous ces 
de chars, en 30

I ".s.
Halift

points, sans 
heures

ment éclairés pur 
la vapeur de la lo 
beaucoup d’avantages, 
reté aux voyageurs.|

Le# nouveaux et élégants trains exp 
ceux de jour et ceux de nuit se dirigent 
mêmes endroits.

La ligne des passagers et ues malles 
Canadien n e-Européen n e

Grande Bretagne 
lontréal le vend 

temps samedi pc

expiess quittent 
es jours (diman tés)lax, tons es jours 

e rendent à de 
chan gement

trains express de l’Intercolomal qui 
dans ces directions sont hrillam- 

hauffès par 
tive. Tout cela donne 
. de confort et de su-

CHKMIN DEAFER
1 l’électricité et c

CANADA ATLANTIC”
LA VOIE LA PLUS COURTE

-------ENTRE-------
.

I

n Montreal «t Ottawa Les passagers pour la ( 
le Continent, quittant X 
di matin a 
prendre le vapeur destiné au transport de 
la malle, à Halifax.

L'attention des 
reetement su

i : : i

X OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
BT TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.

L’attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offertes 
par le train pour le transport de la fleur et 
en général de toutes les marchandises à des
tination des Provinces de

causer ensem

l’Est et de Terre 
rtation des 
i aux man

neuve, aussi pour 1 expoi 
et des produits, expédiés 
Europe.

Lea convoie partiront de la gare de rue Elgin 
comme suit

TRAIN EXPRESS DB MONTREAL Pour billets et informations 
let le passage s’adresser â 

G. W. ROBISON, agent pour les passa
gers et le fret de l’Est, 136J Rue 
Saint-Jacques, Montréal 

E. KING, açent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général.

concernant e

P—Il a parlé 
fendu ?

—üh ! Mademoiselle 
tends encore 
de pierre pour ne pas croire à ce 
qu’il disait...Moi. j’étais toute re* 
muée...El les larmes me venaient

TRAIN EXP BEI
l’E

SS se racor-8.00 dant avec l’Express du
Grand Troue à Coteau pour VOuest et à 
Montréal »vec les train du Grand Trunc pour 

et le Sud Est, a 'rivant 14 à 11.80 a.m.

A Kfi P TUT TRAIN RAPIDE avec salle 
^■OV JT'itii. àdioer, arrivant à Montréal 
à 8.20 p.n ., ee raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour

.11 aurait l'ailu être

m v Bel

il aux yeux. Bu s, c’est le grand 
père, quand on l’a apporté au mi* 
lieu de l'audience...quand il est ve
nue défiidre son pdtil'fils...

—L’amiral de Gordouan était là /
— Oui, Mademoiselle, malgré ses 

douleurs, malgré sa vieillesse, mal
gré tout, et il n’avait pis froid aux 
yeux, allez !... Il regardait tout le 
monde en face. Mais je n’ai rien 
entendu de ce qu'il disait. Je pieu1 
rais trop.

Mlle de Millanges prit la main de 
l’ouvrière, la séria.

— Brave fille ! niurmura-t.eile.
—11 faudrait avoir des cübu:s de 

tigres, poursuivit Vouvnére, pour 
le condamner apiès tout cela !

Ariane poussa uu soupirpr. find, 
douloureux. Elle ne pariageuit, p. s 
l’espoir de la jeune Û le.

Qui pouvait prévoir eucoie ce qui 
allait se passer ? Elle craignait tout 
pour le bonheur d’Eug. r, pour le

fcle ii.te rogea ensuit- Bl.ette 
sur la physionomie qu’avait E *gar; 
s il ôta t pâle, s’il pua si it inste. 
Elle ne se lassait pas d’entendre 
parler de lu ,

Puis elle dema d t du d 
laldépositon d’IJ ri woul ny -r |p*

Bureau du Chemin de Fer, 1 
Moncton, N. B. 14 Nov., 1889. /Keti

convois arriveront à 12.30 p. m et 8 10 i 
:e l’E t, se raccordant A la gare Bon- | 

Montréal, avec lea trains de l’Bstaventure, 
et du SudIsland Home D

UNIMENT GÉNEAÜI Char Palais Pullman sur lee trains de 
Montreal.

Un train quittera *a gare du chemin Rich
mond 4 7.4* h. m. et 4.8» p. m. se raccor
dant avec le.j trains Expjesa de Montréal.

Stock Farm,
Crosse Ile, Wayne Co., Mich." 

SAVAGE à FARNUM, Proprietors.1
36 AIVS DE SUCCES

^ plaçant* le

leur ni chute du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre
des Boite 
Foulure o, 

ts, Molettes, Vesslgons Engorge
ments des jambes. Sums, Eparvins, eu.

m
a

EXPRESS DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA RUÜSB’B POINT

1 OH V M Quittera OtUr a gare de la 
JL-tiU A • 1*1 rue Elgin, arrivant A Rouse’s 

40 p. m et se raccordant 4 cet en- 
: les trains du Vermont Central et 

o it Hudson, pour l'Est et le Sud, 
à Boston 4 7 40 et 4 New-Yo-k 4 7. 

demain matin.

‘hi'GÉHEAÜ, 275, rat St-Wonorf,Paris1

es chars dortoirs pullman «ont attachée
aux trains entre Ottawa et Boston. Lea pas
sagers d’Ottawa pour New York prendront 
les Pullman 4 Saint-Albane ou à Rouse’s

Lea billets, les lits 
selg iement peuvent être obtenus 
des billets de la cité ou aux Stati

i. J. CHAMBERLIN, 
h urin tondant Général

ses»»
journée

Elle oub ia Mériad ck et sa dé
convenue et se mit à man h r à pas 
rapides vers l’hôtel de Millanges.

La nuit était tout à f it venue, 
mais il y avait encore d. s groupe* 
nombreux qui péror tient d .ns tes 
rues, autour d s becs de gaz, ou
bliant, tant l’émotion la c rios-ité 
étaient vives, i’h ur-; du dl i-r.

A l’hôtel Miilangtb, Ariane, nous

waseeowTX
— IMPORTED

Percheron Horses.
All stock selected from the get of dies and dim. 

at established reputation and registered In thi 
French and American stud books.

ISLAND
Ie beaatiftillr 
In the Detroft River,

an bureau
et tons an

pkboy;*». TODD
AgfM.g*nér»)lde4Pa<*agere

HOWE
d at the head of Gaoeaa lu 
ten miles below the City, am 

Is accessible by railroad and steam boat Visitor 
not familiar with the location may call at dty office 
<» Cam pan Building, and an escort wiD accotnpei.- Vtail sur ST|C PIUS,

S
M

£

s
2
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M. Arthur Cushing
bien connu en cette ville pai 
la manière habile avec laquede 
il dirigea l’ancienne maison 

Cushing ” sur la rue Nicho
las vient d’uuvrir sur la ru- 
Sussex, un salon de première
olas.»e,'iù il tiendra .oujours des
tflllvius |MC H.f.Kitt-
'ILAS-iK — Toujo.irs eu 
main» des CltilUtS tri 
première marque..

IUSHIVU & Cil
No. 849 Kue Sussex. ,*
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